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RESUME : La mission était une mission d'appui pour le lancement du volet 2 de l'Atp 
« Modélisation de la dynamique de la Ppcb en Ethiopie » concernant la dynamique 
intertroupeaux. Cette mission a permis : 

• de tester et de valider les premiers questionnaires d'enquêtes établis par les stagiaires 
Ceav (B. Descamps et R. Pin) pour le recensement des exploitations et le suivi des 
facteurs de risque dans la zone d'étude ; 

• de préciser le calendrier des deux stages ; 
• d'effectuer des relevés de terrain dans la zone d'étude (figure 1) pour le traitement de 

l'image Spot Xs ; 
• de préciser les actions du volet 2 de l'Atp à mettre en œuvre et le calendrier de travail ; 
• d'assurer une formation Sig Maplnfo aux participants du volet 2. 
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1. CALENDRIER DE LA MISSION ET PERSONNES RENCONTREES 

• 22 avril : départ de J.-F. Michel de Bobo Dioulasso ; 
• 24 avril : départ de L. Guerrini et M. Lesnoff de Montpellier ; 
• 25 avril : arrivée de L. Guerrini , M. Lesnoff et J.-F. Michel à Addis Ababa ; départ vers la 

zone d'étude à Bila (wereda de Bodji, Western Wellega) avec P. Bonnet; 
• 26 avril : arrivée à Bila ; travail sur les questionnaires d' enquête avec B. Descamps et R. 

Pin (stagiaires Ceav) ; 
• 27 - 29 avril: visites d'élevages et travail sur les questionnaires d'enquêtes ; relevés de 

terrain dans la zone d'étude par L. Guerrini ; 
• 30 avril : départ de la zone d'étude et retour à Addis Ababa, excepté L. Guerrini (relevés 

de terrain jusqu'au 4 mai) ; 
• 1 mai : arrivée à Addis Ababa ; travail sur les questionnaires d'enquête ; 
• 2 - 5 mai : formation Sig ; séances de travail sur le volet 2 et synthèse de la mission ; 

retour de L. Guerrini à Addis Ababa le 4 mai ; 
• 6 mai: fin de mission et départ d'Addis Ababa de L. Guerrini , M. Lesnoff, et J.-F. Michel ; 
• 7 mai : arrivée à Montpellier de L. Guerrini et M. Lesnoff ; arrivée à Marseille de J.-F. 

Michel. 

2. OBJECTIFS DE LA MISSION 

Les objectifs de la mission étaient (cf. rapport de mission Cirad-Emvt 2001 -019) : 

• de tester et de valider les premiers questionnaires d'enquêtes établis par les stagiaires 
Ceav (B. Descamps et R. Pin) pour le recensement des exploitations et le suivi des 
facteurs de risque dans la zone d'étude ; 

• de préciser le calendrier des deux stages ; 
• d'effectuer des relevés de terrain dans la zone d'étude (figure 1) pour le traitement de 

l'image Spot Xs ; 
• de préciser les actions du volet 2 de l'Atp à mettre en œuvre et le calendrier de travail ; 
• d'assurer une formation Sig Maplnfo aux participants du volet 2. 

Fig. 1 : Zone d'étude du volet 2 dans la wereda de Bodji (Région du Western Wellega en 
Ethiopie) 
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3. SYNTHESE DE LA MISSION 

3.1. Actions du volet 2 : calendrier et modalités de réalisation 

3.1.1 . Couches d'information « objets graphiques » pour le Sig 

Type d'objet graphique Disponibilité et 
personnes impliquées 

Parcellaire agricole 

• Achat d'une image Spot panchromatique (date de l'image à Avant Août 2001 
définir) et calage de l'image L. Guerrini 

• Vectorisation des parcelles agricoles dans la zone d'étude Fin septembre 2001 
d'après l'image Spot panchromatique par un stagiaire , A déterminer 
plusieurs possibilités à étudier : 

- stage à la Maison de la Télédetection (Mtd) à 
Montpellier 
- stage llri à Addis Ababa 
- stage Cirdes au Burkina Faso 

• Relevé des coordonnées spatiales des parcelles agricoles Fin avril 2002 
(par type de culture) des exploitants sélectionnés dans Enquêteurs du 
l'enquête« suivi des facteurs de risque» par Gps recensement 

Occupation du sol (types de culture, zones pastorales, zones 
forestières) 

• Traitement de l'image Spot Xs (décembre 1999) et Mi-août 2001 
cartographie de l'occupation des sols dans la zone d'étude L. Guerrini 

• Traitement de l'image panchromatique (à acquérir) et Décembre 2001 
amélioration de la cartographie de l'occupation des sols dans L. Guerrini 
la zone d'étude 

• Vectorisation des pistes principales dans la zone d'étude Mi-août 2001 
d'après l'image Spot Xs (décembre 1999) L. Guerrini 

• Vectorisation des autres pistes dans la zone d'étude d'après Décembre 2001 
l'image Spot panchromatique (à acquérir) L. Guerrini 

• Vérification de certaines pistes par enquête de terrain avec A détern:iiner 
relevé des coordonnées géographiques des pistes par Gps 

Modèle numérique de terrain (Mnt} 

• Les courbes de niveau 20 m ont été vectorisées dans la zone L. Guerrini 
d'étude d'après les cartes topographiques 
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• Les courbes de niveau 200 m sont disponibles sur l'ensemble 
de l'Ethiopie. Des Mnt plus précis seront peut-être récupérés 
par la suite. 

• L'intérêt d'étendre le Mnt 20 m autour de la zone d'étude sera A déterminer 
évalué dans la suite de l'Atp 

Habitations 

• Recensement des exploitants dans la zone d'étude Mars 2002 

• Test d'identification des habitations d'après l'image Spot Xs Cf. plus bas 
ou panchromatique 

Limites administratives (Pa et weredas) 

• Wereda de Bodji : les old-Pa ont été vectorisées d'après la Fin juin 2001 
carte Csa de Bodji ; une table de correspondance entre les P. Bonnet 
noms des old-Pa et des new-Pa a été construite par enquête. 
Attention : dans la zone d'étude, la wereda Amuma borre a 
des limites incohérentes -+ à vérifier 

• Weredas limitrophes de Bodji : 
- weredas de Yubdo et de Kemashi : vectorisation 
des old-Pa et construction par enquête d'une table de Fin juin 2001 
correspondance entre les noms des old-Pa et des new- P. Bonnet 
Pa 
- autres weredas limitrophes : les old-Pa ont été 
vectorisées d'après les cartes Csa des weredas ; il reste 
à construire par enquête la table de correspondance 
entre les noms des old-Pa et des new-Pa 

Lieux-dits 

Fin juin 2001 
P. Bonnet 

• Zone d'étude : localisation des lieux-dits par le traitement Sig Mars 2002 
des données « recensement» (ex: un lieu-dit peut être défini M. Lesnoff, J.-F. Michel 
comme le barycentre des éleveurs référencés dans ce lieu-dit) 

• Wereda de Bodji et les weredas limitrophes : vectorisation des Fin juin 2001 
lieux-dits d'après les cartes Csa des weredas P. Bonnet 

Marchés et infrastructures de services 

• Enquêtes auprès des Zonal offices et des Da, puis Fin juin 2001 
vectorisation des marchés et des infrastructures de service P. Bonnet 
d'après les cartes topographiques Pascal 
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Fig. 2: Cartes 30 de la zone d'étude de l'Atp (13 Pa de la wereda de Bodji dans le 
Western Wellega). 

3.1.2. Recensement et suivi des facteurs de risque 

Actions Calendrier et personnes 
impliquées 

Préparation et test des questionnaires d'enquête sur une Pa de Avril - septembre 2001 
la zone d'étude B. Descamps et R. Pin 

(stages Ceav) 

Préparation des enquêtes complètes Octobre 2001 - janvier 2002 

• formation des enquêteurs M. Lesnoff, G. Laval 

• organisation du recensement 
Recensement Février - mars 2002 

• lancement et réalisation des enquêtes M. Lesnoff et G. Laval 

• s'appuyer sur les Da pour valider l'exhaustivité des 
enquêtes 

• saisie et validation des données 
Traitement préliminaire des données du recensement Avril 2002 
• typologie des exploitations M. Lesnoff et J.-F. Michel 
sélection des 100 exploitations pour le suivi des facteurs de 
risque 
Suivi des facteurs de risque : 100 exploitations Mai 2002 - avril 2003 

• lancement et réalisation des enquêtes M. Lesnoff, P. Bonnet et G. 

• saisie et validation des données Laval 

• début du traitement des données 

Traitement des données du recensement mai 2002 - décembre 2003 
J.-F. Michel, M. Lesnoff, P. 
Bonnet 

Traitement des données du suivi des facteurs de risque mai 2003 - décembre 2003 
J.-F. Michel, M. Lesnoff, P. 
Bonnet 
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3.1 .3. Enquêtes sérologiques 

Protocole A 

Ce protocole a pour objectifs : 

• d'estimer la prévalence troupeau (proportion de troupeaux infectés) dans la zone 
d'étude; 

• d'estimer l'incidence troupeau (nombre de troupeaux s'infectant par unité de temps) dans 
la zone d'étude ; 

• d'étudier la relation entre la présence de la maladie et les facteurs de risque. 

Le protocole consiste en trois séries de sérologies à six mois d'intervalle dans les 100 
troupeaux suivis pour les facteurs de risque. Calendrier: 1ères sérologies en mai 2002, 2èmes 
sérologies en octobre 2002, 3èmes sérologies en avril 2002. 

Effectif estimé des sérologies (pour un effectif moyen de 13 animaux par troupeau) : 100 x 
13 x 3 = 3 900 sérologies. 

Protocole B 

Ce protocole a pour objectif d'étudier la distribution spatiale de la maladie (étude de 
l'agrégation ou non des troupeaux infectés). 

Il consiste à réaliser des sérologies exhaustives dans quelques Pa (3 ou 4 ?) sélectionnées 
dans la zone d'étude (à voir si on réalise une seule série de sérologies ou trois séries 
comme pour le protocole A). 

Pour l'instant, le protocole B n'est pas inclus dans l'Atp. Un financement et des modalités de 
réalisation du protocole B doivent être trouvés (non prévus dans l'Atp). Plusieurs 
possibilités sont à explorer : 
• projet Fsp-Mae-Ethiopie 
• projet Pace-Ethiopie (coordinateur national Pace+ laboratoire de Sebata) 
Il faudra rapidement écrire un document synthétique pour présenter l'intérêt du protocole B 
pour ces deux projets (recherche de financement) . 

3.1.4. Analyse spatiale dans le volet 2 : principales problématiques de recherche 
méthodologique 

Nous avons listé les problématiques de recherche méthodologique concernant l'analyse 
spatiale dans le volet 2 , ceci en fonction des objectifs fixés pour l'étude de la transmission 
intertroupeaux de la Ppcb et des données qui seront disponibles. Nous ne mentionnerons 
que les points identifiés comme posant de réels problèmes méthodologiques, à développer. 

Le traitement de ces problèmes nécessitera le recours à des domaines méthodologiques 
variés : la géographie, les systèmes d'information, les statistiques spatiales et classiques, la 
modélisation spatiale, la télédétection. Il nécessitera également la maîtrise d'outils 
spécialisés permettant par exemple d'intégrer la dimension « altitude » dans l'analyse 
spatiale, ou la mise en œuvre de statistiques spatiales performantes. 
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La conduite de travaux approfondis sur tous ces thèmes permettra de disposer d'outils variés 
de prédiction de la présence du cheptel, de la transmission de la Ppcb et de gestion du 
risque épidémiologique. Les aspects méthodologiques développés pourront être appliqués à 
de nombreux autres domaines concernant les productions animales et de la gestion des 
maladies du bétail. Par ailleurs, les méthodes développées sont transversales aux trois 
programmes de l'Emvt : elles pourront être élaborées et mises en œuvre sur des jeux de 
données déjà disponibles ou futurs concernant différents projets et terrains de l'Emvt. 

Nous avons précisé pour chaque thème et de manière non exhaustive les personnes 
ressources potentielles . 

Thème de recherche Problématique Personnes 
impliquées 

Représentation simple des données 

Echanges d'animaux • Représenter les échanges d'un point de vue J.-F. Michel, 
( commerciaux et non qualitatif : liens entre les échangeurs, zones de stages 
commerciaux) : réception , d'émission d'animaux Ceav 
données du • Représenter les échanges d'un point de vue 
recensement quantitatif : quantification des flux , sommation sur 

un seul plan de tous les flux de la zone, sur une 
période d'un an 

Echanges d'animaux • Représenter la dynamique des échanges au cours J.-F. Michel 
(commerciaux et non de l'année Stages 
commerciaux) : • Extrapoler les résultats obtenus sur l'échantillon Ceav 
données du suivi des des éleveurs suivis à toute la population 
facteurs de risque 
Calendrier cultural • Représenter l'emprise spatiale de l'agriculture, les J.-F. Michel 

zones libérées pour le bétail , les zones de labour, L. Guerrini 
au cours de l'année 

Zone occupée par le • Représenter l'espace des animaux au cours de J.-F. Michel 
bétail, hors échanges l'année en fonction du calendrier cultural 
Bassin • Représenter l'emprise spatiale des marchés, et la P. Bonnet 
d'approvisionnement modéliser en fonction de différents paramètres 
des marchés à bétail (obstacles naturels , facteurs faci I ita nts, facteurs 

sociaux et économiques) 
Espaces d'usages • Représenter l'offre de santé dans la zone d'étude P. Bonnet 
des services de santé et à ses marges 

• Modéliser les zones d'actions des différentes offres 
de santé 

Résultats des • Représenter les n sorties d'une même simulation J.-F. Michel 
simulations du sur une seule carte 
simulateur Sma • Représenter la dynamique temporelle et spatiale 

de la maladie issue du simulateur multi-agents 
Analyse des données spatiales, génération de données 

Distances • Calculer différentes variables de distance entre les J.-F. Michel 

différents acteurs, simplement puis en P. Bonnet 

complexifiant le calcul (prise en compte des 
obstacles, du rel ief etc.) 

Transformation des • Agrégation des données, changement d'échelle, J.-F. Michel 
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données ponctuelles 
en données 
surfaciques 

Données de lattices 
(grilles de données, 
maillages 
géographiques) 

optimisation de l'agrégation pour obtenir 
l' information la plus pertinente d'un point de vue 
thématique et la plus exploitable d'un point de vue 
méthodologique 

• Optimiser la taille des mailles géographiques en J.-F. Michel 
fonction des différents thèmes et des objectifs 

• Générer de nouvelles informations par les 
méthodes d'interpolation (lissages) pour résumer 
l'information, la rendre plus lisible et plus utilisable 

Analyse des structures spatiales 
Caractérisation des modèles de répartition spatiale des phénomènes étudiés 

Analyse des 
processus ponctuels 

Analyse des 
structures 
polygonales 

,. 

Analyses des 
données de lattices 

• Analyse multi-échelle de la répartition spatiale J.-F. Michel 
(agrégation, dispersion) des habitations, des points 
d'échanges, des troupeaux infectés etc. 

• Caractérisation de la complexité des parcelles J.-F. Michel 
agricoles (structures spatiales des parcelles) 

• Caractérisation de modèles de répartition des 
polygones dans l'espace (éclatement ou 
regroupement des parcelles, des pâturages, des 
zones d'échanges etc.) 

• Analyse de la complexité spatiale des paysages 
(uniformité, mosaïques, imbrications etc.) 

• Analyses de voisinages, autocorrélations spatiales, J.-F. Michel 
autre méthode d'analyse de la structure spatiale 
des variables d'intérêt 

• Caractérisation des modèles spatiaux de répartition 
(paysages cultivés, pastoraux, d'échanges) 

Analyse de la stabilité • Au bout de combien de temps les simulations J.-F. Michel 
deviennent spatialement stables ? spatiale des 

simulations du 
simulateur Sma 

• Les n sorties d'une même simulation produisent­
elles une structure spatiale stable des troupeaux 
infectés. Cette éventuelle structure spatiale peut­
elle servir à identifier des indicateurs spatiaux du 
risque épidémiologique ? 
Recherche d'indicateurs spatiaux 

Le modèle de répartition spatial d'un facteur d'intérêt (par exemple les échanges) 
correspond-il à un modèle de répartition spatial d'un facteur facile à obtenir (par 

exemple les cultures)? 
Indicateurs de 
présence des 
hommes 

• Trouver des moyens rapides d'obtenir une carte L. Guerrini 
des habitations ou des groupes d'habitations J.-F. Michel 

• Tester la capacité de la télédétection (Spot XS, 
Spot Panchro, lkonos ?) à identifier directement les 
habitations et établir un %age d'identification par 
rapport à la référence du recensement terrestre 

• Tester la capacité de la télédétection à identifier 
des paysages habités (par ex l'unité de paysage 
« cases + jardins périphériques ») et établir un 
%age d'identification. 

• Faire une évaluation simple du rapport 
coût/bénéfice de ces moyens par rapport à une 
enquête de terrain. 
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Indicateurs de 
présence du bétail 

Indicateurs des 
pratiques de conduite 
journalières des 
animaux 

Indicateurs 
d'échanges 
commerciaux et non 
commerciaux des 
animaux 
Indicateurs de 
pratiques 
thérapeutiques 
Indicateurs du risque 
épidémiologique 

• Rg_;_ Des données de l'A TP Santé-Environnement 
sont déjà disponibles sur ce même thème au 
Burkina Faso (Cirdes) 

• Quels sont les facteurs spatiaux liés à la présence J.-F. Michel, 
du bétail (habitations, agriculture, zones M Lesnoff 
pastorales) ? 

• Les habitations et leurs différents modèles de 
répartition sont-ils liés à des types de systèmes 
d'élevages? 

• La structure spatiale des habitations est-elle une 
base solide de stratification pour recenser des 
animaux et donc alléger les opérations de terrain ? 

• Jusqu'à quel point les habitations et les autres 
facteurs spatiaux permettent-ils de prédire la 
densité de bétail ? 

• Faire une évaluation plus complète du rapport 
coût/bénéfice de l'apport des indicateurs spatiaux 
de la présence du bétail par rapport aux enquêtes 
de terrain 

• Rg_;_ Ce protocole aussi pourrait être mis en œuvre 
au Burkina Faso (Cirdes) 

• A quelle échelle les éleveurs voisins groupent-ils J.-F. Michel, 
leurs animaux en troupeaux de jour ? Quel est le stages 
niveau limite d'agrégation des habitations à partir Ceav 
duquel les éleveurs ne groupent plus leurs animaux 
le jour. 

• Ces pratiques d'agrégation varient-elles dans 
l'espace et au cours du temps? 

• A quelle échelle les troupeaux de jours se 
rencontrent-ils sur des parcours communs ? 

• L'objectif est de trouver des indicateurs permettant 
d'agréger les données dans la journée, de changer 
d'échelle d'analyse et de simplifier les espaces 
occupés par le bétail 

• Tester des indicateurs abiotiques, J.-F. Michel, 
environnementaux et anthropiques de la qualité et P. Bonnet, 
de la quantité des échanges commerciaux et non M. Lesnoff 
commerciaux des animaux 

• Tester des indicateurs abiotiques, P. Bonnet, 
environnementaux et anthropiques de la qualité et M. Lesnoff 
de la quantité des pratiques thérapeutiques 

• Relier les variables thématiques explicatives d'un J.-F. Michel, 
modèle statistique de la prévalence de la Ppcb, à M. Lesnoff 
des indicateurs spatiaux correspondants. 

• Utiliser ces indicateurs spatiaux pour prédire la 
prévalence de la Ppcb dans la zone (inverser le 
modèle et l'appliquer à toute la population) et 
confronter ce résultat à la simulation 
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Liaison des outils 

Liaison Sig-Access • Automatiser la liaison entre le Sig et la base de J.-F. Michel 
données sur la Ppcb. 

• A terme, proposer un outil de spatialisation 
automatique des données d'enquêtes 
(transversales et longitudinales), à des non 
spécialistes des Sig (aller beaucoup plus loin que 
Tad-info avec de réelles fonctions Sig pour 
l'analyse des données : de la représentation simple 
des données, comme Tad-lnfo, à la production de 
cartes thématiques, de cartes de données 
agrégées, l'analyse des structures spatiales des 
données, et la production de cartes de prédiction). 

• Introduire la dimension spatiale dans « Laser » par 
exemple. 

Liaison Sig-Sma • Travailler sur une communication dynamique et J.-F. Michel, 
permanente entre le Sig et le Sma. équipe Sma 

• A chaque pas de temps, le Sma doit renvoyer des 
informations résultats au Sig qui lui-même renvoie 
des indications au Sma en fonction de la 
localisation spatiale des agents concernés. 

• La collaboration avec l'équipe Sma de l'A TP et les 
spécialistes de la question au Cirad-T era est 
indispensable 

Simplification des indicateurs et des procédures d'analyses spatiales 

Simplifications des • Test de la pertinence des données agrégées J.-F. Michel 
comme indicateurs spatiaux des facteurs de risque indicateurs spatiaux 

Automatisation des 
procédures 
d'analyse 

Utilisation d'autres 
sources de données 

de transmission de la Ppcb. En caricaturant : la 
simple densité des habitations dans une Pa 
(disponible dans les statistiques nationales) 
permet-elle d'aboutir au même résultat que la 
localisation précise de toutes les habitations de 
cette même Pa ? 

• S'appuyer sur la qualité, la finesse et l'exhaustivité 
des données de terrain qui seront disponibles pour 
tester des indicateurs moins coûteux et 
susceptibles de permettre de changer d'échelle et 
d'être appliqués dans d'autres milieux 

• Tester la pertinence d'analyses semi-automatiques 
ou automatiques (d'images satellites, de données 
Sig) pour obtenir des indicateurs spatiaux encore 
moins coûteux que ceux obtenus par les analyses 
fines qui seront mises en œuvre au cours de l'ATP 

• Test de l'utilisation d'images satellites moins 
coûteuses 

Evaluation de l'utilité des données thématiques 
disponibles (statistiques nationales, données des 
services vétérinaire etc.) 

L. Guerrini, 
J.-F. Michel 

L. Guerrini, 
P. Bonnet 
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Echantillonnage spatial 
Optimisation des • optimisation des plans d'échantillonnage pour J.-F. Michel, 
plans estimer la prévalence et l'incidence intra et S. Jean -
d'échantillonnage intertroupeaux de la Ppcb Baptiste 

• optimisation des plans d'échantillonnage pour actuellement 
détecter la maladie (test du statut indemne en en Dea 
épidémiosurveillance) d'épidémiolo 

gie 
quantitative 
-+ poursuite 
par une 
thèse? 

3.1.5. Développement du simulateur Sma 

La mission n'était pas centrée sur le simulateur Sma. Cependant, deux aspects ont été 
discutés. 

Le premier aspect concerne le modèle prototype développé actuellement par J.-B. Estival 
(stagiaire lsima - Clermont-Ferrand, mai-septembre 2001 ). Nous préconisons, dans ce 
prototype, de négliger la démographie des troupeaux (naissance, mort naturelle) et les 
achats/ventes d'animaux entre éleveurs ou au niveau des marchés (mais le simulateur doit 
être évolutif : ces deux ensembles de phénomènes devront pouvoir être rajoutés par la 
suite) . Ceci permet de raisonner sur un ensemble de troupeaux, divisé en différents types, 
ayant une structure par catégorie fonctionnelle des animaux et un effectif d'animaux 
globalement stables sur l'année. Nous proposons que le modèle prototype représente un 
système simplifié prenant en compte : 
• la dynamique intratroupeau de la maladie ; 
• les échanges non commerciaux ; 
• les traitements et vaccinations . 

Le second aspect concerne les modalités d'évolution de ce prototype. Il a été clairement 
identifié le manque d'une personne ressource qui s'impliquera intensivement dans ce volet. 
Deux possibilités ont été évoquées pour l'instant : 
• l'implication plus forte d'une personne ressource Cirad : P. Bonnet, travaillant sur les 

stratégies d'acteur en terme de santé animale, pourrait par exemple assurer ce rôle dans 
le cadre de sa thèse (inscription fin 2002) : analyse du système et définition des règles 
du Sma, en collaboration avec l'équipe Sma de l'lsima qui développerait les aspects 
informatiques ; 

• l'encadrement d'un thésard travaillant spécifiquement sur la modélisation de la 
dynamique intertroupeaux de la maladie par Sma, avec une inscription fin 2001 ou fin 
2002. Les possibilités de coencadrement lsima - Cirad sont à étudier dans ce sens. 

3.2. Synthèse des relevés de terrain pour le traitement de l'image Spot Xs (image 
datée de décembre 1999) 

Avant la mission, l'acquisition de deux images satellites Spot Xs et la composition colorée 
(indice de végétation/ canal 2 / indice de brillance) a permis une première identification des 
unités de paysages et .des formations végétales de la zone d'étude (L. Guerrini) : 
identification d'unités ayant la même signification thématique au regard de certains éléments 
(texture, structure, couleurs) . Les composantes des paysages en découlent : 

CIRAD-Dis't 
UNITÉ BIBLIOTHÈQUE 
Baillarguet 13 



permis de distinguer les zones d'intense activité végétale (forêts) , les zones supposées de 
culture et les sols nus. La restitution des données de terrain était nécessaire pour valider ou 
modifier cette première interprétation. 

Durant la mission, trente-deux relevés décrivant la composition floristique, l'abondance­
dominance des espèces, la topographie, l'état des sols ont été réalisés sur le terrain (L. 
Guerrini) . La description du milieu, les valeurs quantitatives et qualitatives des couverts 
végétaux et la composition floristique permettent de définir différentes formations de 
végétation . Les huit jours de terrain, correspondant à la couverture d'une superficie d'environ 
400 km2

, ont permis d'identifier quatre grandes formations de végétation : 
• les forêts denses « naturelles », souvent localisées dans les ravines érodées qui 

découpent les versants (Acacia siberiana, Albizia gummifera, Croton macrostachys, 
etc.); 

• les forêts anthropiques de conifères et d' Eucalyptus g/obu/us ; 
• les cultures de tef et millet, essentiellement sur les versants ; 
• les cultures de maïs dans les bas-fonds. 

Les principales difficultés rencontrées pour l'identification des formations végétales résident 
dans la différenciation des zones de pâturage et des zones cultivées sur versant. En effet, 
les cultures de tef et millet côtoient les zones de pâturage et la résolution (pixel à 20 m) de 
ces deux types de formations présentent les mêmes caractéristiques sur l'image. Il apparaît 
ainsi nécessaire de se procurer une image Spot panchromatique (pixel à 10 m) pour affiner 
l'échelle de travail. 

Pour l'interprétation, les relevés de terrain sont de loin la source d'information la plus 
abondante, qu'il faudra synthétiser pour une représentation cartographique de l'occupation 
des sols. 

3.3. Calendrier des stages Ceav (B. Descamps et R. Pin) 

• 10 avril 2001 : arrivée à Addis Ababa ; 
• 10 - 19 avril 2001 : préparation des questionnaires d'enquête « recensement » et 

« suivi des facteurs de risque » en vue d'un premier test ; 
• 20 - 30 avril 2001 : départ pour la zone d'étude (Bila). Formation des enquêteurs, 

pré-test des questionnaires dans une zone différente de la zone d'étude finale; 
• 01 - 10 mai 2001 : retour sur Addis Ababa. Formation Sig, finalisation des 

questionnaires et derniers préparatifs de terrain ; 
• 11 - 15 mai 2001 : départ pour Bila. Formation des assistants sur le questionnaire 

« recensement » ; 
• 16 - 30 mai 2001 : début du recensement dans la Pa Burkaa Bodji avec deux 

équipes de travail (2 stagiaires accompagnées chacune de son assistant) ; 
• 31 mai - 13 juin 2001 : retour sur Addis et saisie des données du recensement. 

Poursuite et fin du recensement par les assistants restés dans la zone d'étude. Fin 
de saisie des données du recensement ; 

• 14 - 22 juin 2001 : réalisation d'une première typologie d'éleveurs et de sa 
représentation graphique à partir des données du recensement. Choix des éleveurs 
(environ 60) pour le suivi des facteurs de risque suite à cette première analyse; 

• 23 - 26 juin 2001 : départ pour Bila. Formation des assistants sur le questionnaire 
« suivi des facteurs de risque » ; 

• 27 juin - 11 juillet 2001 : début des enquêtes.« suivi des facteurs de risque » avec les 
deux mêmes équipes de travail ; 
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• 12 - 25 juillet 2001 : retour sur Addis Ababa. Saisie des données du suivi. Poursuite 
du suivi par les assistants. Fin de rentrée des données du suivi ; 

• 26 juillet- début août 2001 : début d'analyses des données (typologies et Sig) . 
• mi-aôut - septembre 2001 : retour en France, fin de traitement des données et 

rédaction des mémoires de stage. 
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